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_INTERVIEW  

Olivier Aubert : « Au conseil, l'opposition 
n'a pas les moyens de s'exprimer »  

Le responsable local de I'UMP et opposant de droite à 
Franck Martin ne veut pas lâcher Ie morceau du règlement 
intérieur. Et s'il est d'accord sur certains 5Ujets comme la 
vidéosurveillance, il critique vertement certains choix du 
maire, comme Ie projet de la Villa Calderon ...  

 
Vous avez un actuellement 

un cheval de bataille : I e 
règlement int érieur du 
conseil municipal. Pourquoi 
est-ce si importa nt pour  
vous ?  

Parce que ce règlement, dé-
termine le fonctionnement du 
conseil municipal pendant les 
années à venir et qu'a ce jour, 
n'y apparaît pas le mode de 
fonctionnement de l'opposition. 
Ce qui veut dire que l'op-
position, aujourd'hui, n'a pas les 
moyens de s'exprimer.  

Cert es, mais dans une 
municipalité, l'opposition n'a 
qu'un rô le assez anecdotique
... Alors franchement un 
règlement, ça change quoi?  

II me paraît essentiel qu'un 
opposant connaissant la ville 
puisse apporter sa contribution 
à l'élaboration des délibera-
tions, pour que ces dernières
soient de qualité ... Nous pour-
rions ainsi avoir des débats en  

commission pour orienter les 
décisions. Depuis le mois de 
mars dernier, nous avons d'ail-
leurs mis en avant des dysfonc-
tionnements de la mairie et 
nous avons fait modifier quel-
ques délibérations, car certai-
nes erreurs étaient énormes.  

Lesquelles?  
Il y a eu des erreurs sur cer-

tains appels d'offres, ou encore 
sur une convention signée avec 
le club de tennis: celle-ci n'était 
tout simplement pas jointe à la 
délibération et pourtant les élus
de la majorité l'ont votée quand 
même ! Je veux bien qu'il y ait 
une discipline de groupe, mais 
quand ça devient de l'aveugle-
ment, là ça m'inquiète !  

Maintenez-vous toujours, 
comme vous l' avez dit l ors de 
la campagne électorale, que le 
maire Franck Martin a un 
bon biIan?  

Quand j'ai expliqué qu'il  

avait un bon bilan, cela signifie 
par rapport à son programme. 
J'ai d'aill eurs ajoute : « mais nous 
n'aurions pas eu le même.» 

Aujourd'hui, le maire avance un 
nouveau programme, que nous 
estimons dangereux pour 
'Louviers. L'exemple type : la 
villa Calderon. C'est une 
absurdité de se lancer là-dedans: 
tout cet argent pour seulement 
six appartements sociaux, alors 
que des quartiers entiers 
attendent des équipements, je 
trouve cela disproportionné ... 
Je suis à deux doigts de penser 
que ce projet, c'est la danseuse 
du maire.  

Le programme de video-
surveillance de Franck 
Martin est tr ès criti qué    à 
gauche. Votr e point de vue 
sur ce dossier?  

Moi ça ne me choque pas du 
tout. Les personnes qui habitent
les quartiers concernés -
Acacias et Maison-Rouge - se 
sentent menacés. Les 
agressions et les incendies de 
voitures dans ces quartiers ont 
pour origine une délinquance de 
proximité. Et la video
surveillance peut répondre à
cela.  

 
Avez-vous des nouvelles 

Olivier Aubert, leader de la droite locale : « je suis à deux doigts de penser que la vil la Calderon, c'est la 
danseuse du maire. »  

de Françoise Miqu el, qui a 
conduit l a li ste officielle de 
l'UMP aux derni ères
élections et est arri vée
derrièr e vous ?  

Aucune. J'espère qu'elle a 
maintenant compris qu'elle n'a 
rien à faire à Louviers. Certains 

de ses colistiers regrettent de 
l'avoir suivi dans cette aven-
ture. Notre porte leur est évi-
demment ouverte pour que 
nous puissions travailler en-
semble. Aux dernières élec-
tions, nous avons rassemblé
deux fois plus de voix que la     

liste Miquel. Si nous avions fait 
cause commune des le début, 
nous aurions pu faire jeu égal
avec le maire au premier tour ... 

Propos recueillis 
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